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et au Manitoba. Te crois qu'il faudrait examiner de près cette
situation, et vérifier où ont été investis les fonds affectés à ce
programme d'infrastructure.

Quant à l'idée d'abandonner des lignes de chemin de fer, le
député doit savoir que ce mode de transport est le plus efficace
pour le transport des marchandises. Un bon nombre de ces lignes
de chemin de fer pourraient probablement être réparées plutôt
qu'abandonnées.

Le Président: Comme il est 14 heures, conformément au
paragraphe 30(5) du Règlement, la Chambre passe aux déclara-
tions de députés prévues à l'article 31 du Règlement.

DÉCLARATIONS DE DÉPUTÉS

[Traduction]

LE MUSÉE DES BEAUX-ARTS DU CANADA

M. Morris Bodnar (Saskatoon-Dundurn, Lib.): Monsieur
le Président, j'ai eu récemment l'occasion de visiter le Musée
des beaux-arts du Canada. J'ai été absolument consterné de
constater l'absence, dans la section Canadiana, de nombreux
grands artistes de l'ouest du Canada, en particulier de la Saskat-
chewan.

On dirait qu'Emily Carr est la seule artiste produite par
l'Ouest dans toute l'histoire de l'art canadien. C'est la seule
artiste dont plusieurs oeuvres sont exposées au musée.

De grands artistes comme Kereluk ont seulement droit à une
ou deux oeuvres accrochées au mur. D'autres artistes pleins de
talent comme Allan Sapp, Ernest Lindner, William Perehudoff,
Dorothy Knowles, Rita Cowley et beaucoup d'autres, qui sont
reconnus dans tout le Canada, voire certains mondialement répu-
tés, n'ont même pas une oeuvre exposée.

Je suis sûr qu'il y a au Manitoba, en Alberta et en Colombie-
Britannique beaucoup d'artistes qui méritent d'avoir leurs oeu-
vres exposées.

* * *

[Français]

HOMMAGE À QUATRE QUÉBÉCOIS

M. Gilles Duceppe (Laurier-Sainte-Marie, BQ): Mon-
sieur le Président, hier, la Société Saint-Jean-Baptiste de Mon-
tréal a honoré quatre Québécois pour leur contribution excep-
tionnelle à la culture et à la société québécoise.

C'est M. Paul Piché, auteur-compositeur-interprète, qui a été
couronné Patriote de l'année.

Myriam Bédard, gagnante de deux médailles d'or aux Jeux
olympiques d'hiver de Lillehamer en biathlon, a reçu le prix
Maurice-Richard, soulignant sa performance au titre d'athlète
par excellence.

Article 31 du Règlement

Jacques Bobet, producteur, réalisateur et scénariste à l'ONF, a
reçu le prix André-Guérin pour sa contribution au cinéma.

Finalement, le poète, romancier et essayiste, Fernand Ouellet-
te a obtenu le prix Ludger-Duvernay en raison de la portée
internationale de son oeuvre.

Les députés du Bloc québécois désirent rendre hommage à ces
quatre personnalités dont tous les Québécois et Québécoises sont
fiers.

[Traduction]

LES COUPLES HOMOSEXUELS

Mme Sharon Hayes (Port Moody-Coquitlam, Réf.): Mon-
sieur le Président, la Cour suprême du Canada se penche actuel-
lement sur la question de savoir s'il convient, en vertu de la
Charte des droits et libertés, d'étendre aux couples homosexuels
les avantages sociaux accordés aux familles.

En attendant que la Cour suprême se prononce, il importe de
rappeler que ce devrait être au Parlement et non pas aux tribu-
naux de décider de telles questions. Il n'est pas juste que, en tant
que représentants élus, nous laissions aux tribunaux la responsa-
bilité de définir la politique sociale du pays ou que nous les
laissions usurper le pouvoir du Parlement dans ce domaine. C'est
au Parlement de décider de cette question.

Cela permettrait de veiller à ce que les lois de ce pays soient
conçues et mises en oeuvre selon un processus démocratique et
non pas par les représentants des tribunaux qui ont été nommés à
leur poste. Si nous voulons nous assurer que les Canadiens sont
bien représentés au Parlement, cette question doit faire l'objet
d'un vote libre.

LE CONTRÔLE DES ARMES À FEU

M. Harbance Singh Dhaliwal (Vancouver-Sud, Lib.): Mon-
sieur le Président, je désire encore une fois réitérer mon appui
total à un renforcement de la législation sur le contrôle des armes
à feu.

Le 8 novembre, le Dr Gary Romalis, un de mes électeurs, à été
atteint d'une balle pendant qu'il prenait son petit-déjeuner chez
lui. Des incidents de ce genre sont des choses horribles et incom-
préhensibles pour les Canadiens, et notre société n'a pas à les
tolérer.

J'implore tous les députés d'adopter des mesures qui permet-
tent de mieux contrôler les armes à feu et de prévenir plus
efficacement la criminalité. Nous devons faire en sorte que des
fusillades pareilles ne puissent plus se produire.

J'éprouve beaucoup de sympathie pour le Dr Romalis et sa
famille et je suis sûr que tous les députés se joindront à moi pour
lui souhaiter un prompt et complet rétablissement.

Je suis très troublé par le nombre de fusillades qui se produi-
sent dans des endroits publics et dans nos foyers. En tant que
député fédéral de Vancouver-Sud, je poursuivrai mes interven-
tions en faveur de mesures qui rendront nos rues et nos maisons
plus sûres.
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